0L

—— REC. BES CHANSONS

Mwou o

——m—&-nﬁ_' ‘. - "’ —"ﬁm

M Ignonc allos vmrﬁ [a rofe Quice ma- |

] i -— nm-msma“. o 3 o 2o bl o s i e ] B
S navm i amn - - B

@ﬁ@u{e‘v{w&;ﬂwaﬂﬁlkv ‘

- .? - - lh- e e .
P AL o v o " ARV

s 8 W o i R an

Loy o Do T X - o L) 5
—-—bloo—-“- ---n--'mm-t" :- -.q--e c.—mﬂm ‘-*m‘

uﬂmq p-m%g 'ngm—gih ‘.

'.‘lmm mu
. g-". .ﬁm i i
3 - -, + --\i-t— ot ~~- B ol N

151 Ap‘ox& pdu u:ﬁc vc(prce, ¢ lys de

' T~ g
fatobe pourprec, Er lonteinétau vo.§
’:t“-‘f-‘-l 3 —-d-:

B o = e e—

s Sl B T AN - B i e, R

ftre parcxi

Lasvoyez commeen peu d’efpace, @
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Helas les beautez laifle choir, |
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PE VOIX DE VILLE. 43
| Quedumatiniulques au foir.

Donc, fi vous me croyez migndne,
Tandi que voftreaage fleuronne,

En faplusverde nouueauté,
Cueillez, cucillez voltre ieunefle,
I Commeéacefte fleurlavicilleffe
Feratenir voltre beauté.

A CASSANDRE

Mignonne, allons voir si la rose

Qui ce matin avait déclose

Sa robe de pourpre au soleil,

A point perdu cette vesprée,

Les plis de sa robe pourprée,

Et son teint au vbtre pareil. »
Las | voyez comme en peu d’espacde,
Mignonne, elle a dessus la place
Las, las ses beautés laissé choir

O vraiment maratre Nature,

Puis qu'une telle fleur ne dure

Que du matin jusques au soir !

Donc, si vous me croyez, mignonne,
Tandis que votre age fleuronne

En sa plus verte nouveauté,
Cueillez, cueillez votre jeunesse :
Comme a cette fleur la vieillesse
Fera ternir votre beauté.

Ronsard (1524, Venddémois)
Odes, 1,17 ‘
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